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SHERBROOKE, R. Q„ VENDREDI, 15 jM-AI 1885.

C a rtes d’Affa i res.
AVOCATS.

KKLAXGElt *1 GKXEST,

Avocats et procureurs en loi,
Sherbrooke. Etude : Maison Twose, 

rue Wellington.
®ÉÊf“M.M. Bélanger et (îencst se charge­

ront des affaires légales qu'on voudra bien 
leur confier dans u’iinportc quelle partie du 
Canada.

Us suivront tous les circuits du district de 
St. François et toutes les cours do la provin­
ce de Québec. Les Canadiens des Etats-Unis 
(pii ont des allaires à transiger au Canada, 
feront bien de s’adresser t\ eux.
L. C. Bki.axukh, Joseph En. Gkxkst.

Jos. L. Terrill, B. O. L.

SHERBROOKE A; STANSTEAD. Etude 
à f^herbrooke : Maison Odell.

PAXXETOX cV MUI/VEXA,

AVOCATS.—Maison Odell, Sherbrooke, 
Prov. Qué.

A
CA.MIUAM». II(’UI> A FKANKK,
VOCATS—Maison McXicol, Sherbrooke, 
P. Q.

A
IIALI., WHITE «A C ITE,
VOCATS,—Maison McBaiu, Sherbrooke, 
P. Q.

A
J. S. IIltOWEllIGK,

VOCAT,—Nouvelle Maison Long, rue 
Wellington, Sherbrooke, P. Q.
F. CAMPBELL, L. L. B.,

AVOCAT,—Nouvelle Maison Long, rue 
Wellington, Sherbrooke. Bureau & 

■Windsor Mills ouvert tous les samedis.
lie Lottiiivillv A I.eonnrd,

AVOCATS,—Nouvelle Maison Long, rue 
Wellington, Sherbrooke. Donneront 

une attention toute particulière aux collec­
tions. Bureau à Magog ouvert tous les lun­
dis.

E. CHARTIER,

AVOCAT. — Bureau : Nouvelle maison 
Long, rue Wellington, Sherbrooke. 

M. Chartier pratique dans les deux langues.

XOTAIKKS.

Arclmmbaiilt A ArcliamlmnU

Notaires et agents d’assuran­
ce, Maison McBaiu, Sherbrooke, P. Q.

J. C. E. BELANGER,
"VTOTAIRE, Saint-Pierre de Broughton, 
JLN (Leeds), P. Q.

E. B. WORTHINGTON, L. L. B.

Notaire public et procureur,
bureau de M. J. L. Terrill, maison Odell, 

rue Wellington, Sherbrooke. 47
F. X. WENKOSIEICS,

NOTAIRE,—Agent do terres, d'assuran- 
ranco et de prêts, La Patrie, P. Q.

J. X. Thibodeau,

NOTAIRE, Agent d‘Assurance, d'immeu­
bles, etc., Agnès (Lac Mégantic), P. Q.

SIEDKCIXN.

im. i.. iv. wowLix,
DENTISTE,—Bureau : Maison Tuck & 

McNicol, Sherbrooke, P. Q.
Dr. G. V. PROVOST,

MEDECIN VETERINAIRE. Bureau de 
consultation, porte voisine du Railroad 

Hotel, rue Factory, Sherbrooke. 30

1)1 VE KM.

A. X. GAGX1EK,

ACCORDEUR d’orgues et de pianos, Ex­
cellentes recommandations. Orgues et 

Pianos accordés avec goût, et mécanisme ré­
glé avec précision. Maison Long, rue First, 
Sherbrooke-Est, P. Q. Les commandes peu­
vent ïtro laissées au magasin Waterhouse.

J. P. ItOYFH,

COMPTABLE ET COLLECTEUR. Bu­
reau : Maison Long, rue Wellington, 

Sherbrooke.

A
F. N. A. Pelletier,

RPENTEUR PROVINCIAL, — Maison 
Beckett, Carré Commercial, Sherbrooke.

HILAIRE PARE,

CAROSSIER, attaché à rétablissement de 
Bourque, frères, Sherbrooke-Est. M. 

Paré se charge do la confection do voitures 
do tout genre, aussi des réparations, ù des 
prix modérés. 140

F- X. llriinelle,

HUISSIER de la Cour Supérieure, Wce- 
don, P. Q. M. Brunelle se charge aus­

si des rentrées de fonds à conditions faciles.

C. M. TSTOTCL,
IluiMMicr de la Cour Supérieure,

ST. FORTÜNAT DE WOLFESTOWN.
M. Noël se charge aussi do toutes les affai­

ras do collection, de liquidation et autres 
ijpi'on voudra bien lui confier. 45

SAINT LAMB HAIL.
MOISTTKEAL.

L’hôtel le plus fréquenté de Montréal et 
l’un des plus beaux de l’Amérique du Nord. 
Situé nu centre de la ville et des affaires, à 
proximité du bureau de poste, des bâtiments 
publics et autres places d'intérêt. Possède 
250 chambres richement meublées et déco­
rées. L’hôtel est éclairé par la lumièreélec- 
trique et muni d’un ascenseur. Voitures ù 
l’arrivée et au départ des trains ou des bâ­
teaux ù vapeur. Prix modérés.

HENRY HOGAN,
83 Propriétaire.

HOTEL FERLAND
J. H. FERLAND, - Propriétaire,

NT. «EKMAI.V DE GRANTHAM.
Cet hôtel, situé au coin des rues de la sta­

tion et de l’église, offre tous les avantages 
possibles au public voyageur. Bonnes cham­
bres, table magnifique, liqueurs de premier 
choix. En iillant â St. Germain ne man­
quez pas do vous rendre ù l'hôtel Fer- 
land.

ONESIME BOISVERT
HOTELIER,

A.ngeline, 3?. Q.
Bullet ù la gare du Sherbrooke, Magog, Wa­

terloo ij' Montreal. C’est lâ que les voyageurs 
prennent le diner eu allant i\ Montréal.

L'hôtellerie est montée sur un pied de pre­
mière classe. Chambres pour les agents- 
voyageurs. 44

HOTEL DU CANADA,
PLACE DU MARCHÉ,

ST. HYACINTHE.
[Ancien Hôtel J. B. Mouette.]

A. S. MAYNARD & CIE., Prop.
Liqueurs de première qualité. Table servie 

i\ toute heure. Salle d'échantillons ù l’usage 
des commis voyageurs.

41 A. S. MAYNARD, Gérant.

HOTEL BERNIER
AV eedon-Station.

Cet hôtel, situé à proximité de la gare du 
Québec Central, offre tous les avantages pos­
sibles au public voyageur. Bonne table, 
bons lits, liqueurs et cigares de premier 
choix. Le propriétaire invite ses nombreux 
amis â lui accorder nue part de leur 
patronage.

PRIX MODIQUES.

8111Rues King & Wellington

SHERBROOKE.
Cette maison, ci-devant tenue par Mme IL 

Camirand, a été améliorée et meublée â neuf. 
Le site est agréable et au centre même des 
allaires. La cuisine est de première classe 
et les vins, liqueurs et cigares sont de qua­
lité supérieure. Table de 1*001 n la disposi­
tion des amateurs. Salles convenables pour 
les agents de commerce et autres. Le sous­
signé fera toujours tout en son pouvoir pour 
donner satisfaction au public voyageur.

HOTEL NANTAIS,
(Ci-devant tenu par T. Lkgkkdhe)

Lac Megan tic, 3?. Q.
J. MOQUIN, Propriétaire.

Cette hôtellerie a été améliorée et mise sur 
un pied de première classe. La voiture va 
à la gare pour l'arrivée et le départ des 
trains, gratis.

Voitures et chevaux ù louer pour l’usage 
des voyageurs.

Les agents de commerce y trouveront des 
salles convenables pour y déposer leurs 
échantillons. 10

ALEX. GARWOOD,

Peintre et Décorateur
Maisons, Fresques, Enseignes.

Les placages, les peintures d'enseignes et 
les fresques sont des spécialités. Ateliers :

Rue Factory, Sherbrooke.
/^Téléphone à fl* résidence, rue Prospect.

JOSEPH FORTIER,
NEGOCIANT,

Fabricant -- Papetier,
Fourniture de Bureau, etc.,

250 & 250 rue St. Jacques,
MONTREAL.

Nouveautés en fantaisie pour la saison 
des Fêtes

A. PERIARD,
Libraire-Editeur de Droit,

IMPORTATEUR ET RELIEUR,

S3 ï3xie St. Jacques,
Boite 1384 Hôtel des Postes,

MONTREAL, P. Q.

Reliure de livres de Droit une 
spécialité.

PRINTEMPS, 1885.
Désirant faire place dans son magasin pour 
les nouvelles

Marchandises
du Printemps !

Le soussigné vendra son fonds actuel de 
marchandises à des

Prix ExccMMivcmcnt Hum!
BsSTLa meilleure chance possible de faire 

des emplettes avantageuses.

M. McKECHNIE
On Demande

Un agent résidant dans chaque village, 
ville et cité du Canada, et aussi quelques 
agents voyageurs, pour vendre les nouvelles 
MACHINES A GAZ D’AIR produisant un 
gaz d’air d’aussi bonne qualité et de 50 pour 
cent meilleur marché que le gaz de charbon. 
Ni feu ni force motrice n’est requis. Machi­
nes de toutes grandeurs, depuis 15 jets jus­
qu'à 1000, pour maisons privées, magasins, 
hôtels, manufactures, moulins, rues, mines, 
etc. Adresse: Tub Canadian Am Gaz Ma- 
chink Manlkactliiino Co., 115 rue St. Fran­
çois-Xavier, Montréal. 83

L. V. BACHAND,
COATICOOK,

IMie et Pajeterie.
Assortiment complet de

Livres en Blanc, Mémorandum, Livres 
de Prières en anglais et en français,

Papier à lettre et Enveloppes en boîtes et en 
paquets, grande variété de

Cadres et Chromos,
Gravures sur acier, assortiment varié de 

Moulures pour Cadres faits sur commando
PRIX ItFIHJITS!

NOTRE PHARMACIE
EST SUR LA

Rue Commerciale, porte, voisine de lan­
cien Bureau de Poste,

SHERBROOKE.
Si vous avez besoin de quelque chose en 

fait de DROGUES ou de PAPETERIE, ve­
nez nous voir et nous tâcherons de vous
plaire.

JOS. G. WALTON.
17 sept. 1883. Ia5

GOYER FRERES,
>K

fil M
FAIUUCANTS DK

MAKCHANDS DK

Gravures sur Acier, Peintures 
et Chromos,

8^EN GROS ET EN DÉTAIL-®#

Tout ouvrage sortant de nos ateliers est 
garanti, n’employant que des matériaux choi­
sis et des ouvriers habiles. Toute commande 
exécutée avec soin et promptitude, et à des 
prix extrêmement réduits, plus bas que ceux 
de Moutréal. Une visite est sollicitée.

MAISON MURRAY,
Hue Wellington, - Sherbrooke.
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JiiKCiucnt Important.

Lu cour supérieur du district do 
Montréal vient do décider une ques­
tion do haute importance pour le 
commerce. Dans uno cause do La- 
framboiso vs. .1. B. L. Rolland et al, 
et Rolland et Frère, t iers-saisis, Son 
Honneur le juge Mathieu a décidé : 
“Que les créanciers d’une personne’ 
faisant partie d’une société commer­
ciale, pouvaient saisir l’intérêt que 
leur débiteur a dans la dite société, 
et faire vendre cet intérêt ; et dans 
ce cas, l’adjudicataire aura les mê­
mes droits qu’un cessionnaire."

Los particularités do la cause 
étaient ccllcs-ei : Le demandeur La- 
framboise poursuivit J. B. L. Rol­
land et al, pour le recouvrement du 
montant d’un billot promissoiro et 
obtint jugement contre les défen­
deurs. En satisfaction de ce juge­
ment, il lit émaner un bref de saisie- 
arrêt entre les mains do la société 
Rolland et Frèrc,dont l’un des défen­
deurs dans la cause en question, J. 
B. L. Rolland, fait partie, afin do 
faire saisir la part do ce dernier 
dans la société.

Le défendeur J. B. L. Rolland, do 
même que les tiers-saisis, prétendi­
rent que le demandeur ne pouvait 
ainsi intervenir dans une société 
commerciale, et en distraire la part 
d’un des membres; mais la cour a 
décidé autrement et a accordé h l'ad­
judicataire dos biens saisis dans un 
cas semblable les mêmes droits que 
possède un cessionnaire, dans un cas 
de déconfiture. Le point de droit 
mis en jeu a réveillé beaucoup d’in­
térêt, attendu que c’était la premiè­
re fois qu’il était soumis à la con­
testation.

M. E. N. Saint-,loan occupait pour 
le demandeur et F. X. Choquct pour 
les autres parties.

L» Fete «le» Arbres.

11 semble y avoir eu méprise 
quant aux jours fixés pour la célé­
bration de cotte grande fêle. Quoi­
qu’un peu tard, il serait peut-être 
bon de faire remarquer à nos lec- 
fours que la province tie Québec a 
été divisée en deux sections distinc­
tes pour les fins de ce gala: La sec- 
lion orientale et la section occiden­
tale.

La section orientale comprend 
les comtés suivants: Ücaiicu, Belle- 
chasse, Bonaventure, (’humbly, 
Charlevoix, CHicçuf imi, Dorchester, 
Arthab islca, Gaspé, Kamournska, 
Lévis, L’Islet, Lotbiaièrc, Mégantic, 
Montmagny, Montmorency, Nico- 
Ict, Portneuf, Québec (cité), Qué­
bec (comté), Wolfe, Rimouski et 
Témiscouata.

La section occidentale sc forme 
des comtés d’Argenteuil, Beaubar- 
nois, Berthior, Brême, Ohumbly, 
Chftteauguay, Compton, Deux Mon­
tagnes, I )rummond, 11 ocbelaga, I lun- 
tingdon, Iberville, Jacques-Cartier, 
Joliotte, Laprairie, L’Assomption, 
Laval, Maskinongé, Missisquoi, 
Montcalm, Montréal, Napiorvillo, 
Ottawa, Pontiac, Richelieu, Rich­
mond, Rouville, Sbofford, Sher­
brooke, Boulanges, Stnnstead, Saint- 
Hyacinthe, Saint-Jean, Saint-Mau­
rice, Terrebonne, Trois-Rivières, 
Vaudrouil, Verchôrcs et Yamaska.

La fête devait avoir lieu le 5 do 
mai dans la division occidentale et 
le dix-neuf dans la division orienta­
le, On dit que la fête du 5 a passé 
presque inaperçue dans plusieurs 
localités situées dans la division oc­
cidentale, les citoyens se croyant 
appelés à célébrer le 19. Ce fia.-co 
est regrettable, et l’expérience do 
cotte année devra servir do sauve­
garde pour l’avenir. Il semble que 
lu jxroclujumtion ù cet effet soit sor­

tie un pen trop lard et que la pres­
se n’en ait pas communiqué la te­
neur au peuple d’une manière satis­
faisante. Nous no croyons pus de­
voir attribuer l’insuccès du jour fixé 
è f f ‘ ‘ A do la fôte, mais sur­
tout à l’erreur mentionnée. C’est le 
dix-neuf que la division orientale 
sera appelée à chômer eetto fête des 
arbres. Espérons que le résultat du 
jour donnera plus de satisfaction 
que celui du cinq, et qu’il s’y fera 
un grand nombre do nouvelles plan­
tations.

En vertu d’une nouvelle procla­
mation, datée du septième jour do 
mai courant, les districts électoraux 
de Trois-Rivières et de St. Maurice 
sont retranchés do la division occi­
dentale et adjoints à la division 
orientale.

Nouvelles du Canada.
—D’après h* témoignage de M. Thomas 

Craig, ex-président de la Manque d'Ediangc, 
rendu dans une cause entre les liquidateurs 
de la Banque et M. IL Gault, M. 1», il paraî­
trait que les dépenses d'élection de celui-ci, 
dans la division-Est de Montréal, sc seraient 
élevées à $.50,000.

—On a réussi ù taire cesser une bataille 
entre orangistes et catholiques, à la Baie de 
la Conception, avant qu’il en résultât des 
conséquences trop sérieuses. Quelques-uns 
des combattants ont été grièvement blessés. 
Durant la lutte,ou s’est servi de couteaux et 
autres armes meurtrières.

—Le bateau pécheur “Young Prince,” de 
St-Jean, Te, est venu en collision avec uno 
banquise dans le golfe St-Laurent, le 19 
avril et a coulé presqu’nussitôt. L’équipage 
a eu à peine le temps de se sauver avec les 
provisions et les vêtements. Trente-deux 
hommes ont vécu sur nue banquise pendant 
19 jours; ils ont enfin été découverts et con­
duis à terre en bonne condition.

—On mande d'Halifax : Le vapeur Helve­
tia de la ligne d’Anvers, capitaine Schoon- 
liovcn, a coulé à fond samedi dernier près de 
Scaterie, Cap-Breton. L'équipage et les 
passagers ont été recueillis par VAcadian de 
la ligne Allan. Le navire naufragé avait 
navigué pendant huit jours dans les glaces 
<-t avait essuyé des avaries considérables. 
C'est le 4me navire que cette ligne perd de­
puis quelques années. Dernièrement encore, 
il y a 13 mois, le Daniel Sleinman faisait 
naufrage à Hombro et 124 personnes |>éris- 
saient dans les Ilots. Le capitaine Solioon- 
hoven qui vient de perdre Y Helvetia était ca­
pitaine du Daniel Sleinman, et c'était sou 
premier voyage transatlantique depuis ce 
naufrage. [.'Helvetia avait quitté Anvers le 
15 avril. Ce vapeur était de construction 
française et était d'un tonnage de 1,G00. La 
perte du vaisseau et de la cargaison est esti­
mée à $400,000.

Nouvelles des Etats-Unis.
— Les statistiques allemandes portent à 

t,9KG,942 le nombre des personnes nées en 
Allemagne qui résident actuellement en 
Amérique.

—L'épidémie de fièvre typhoïde continua 
à sévira Plymouth, Pennsylvanie ; trois ma­
lades ont encore succombé lundi dernier, 
(.’approche des chaleurs fuit craindre qu'elle 
ne se développe encore davantage.

—M. Brooks, juge de comté, à Pittsburg, 
Texas, a été convaincu de concussion et con­
damné à deux ans de pénitencier. Le .Shé­
rif accompagna le juge jusqu'à sa demeure 
où il écrivit une lettre déclarant sou inno­
cence; il prit ensuite un revolver et se flam­
ba la cervelle.

—Le cocher et la femme de. chambre do 
la famille Spring, de Greenwich, Connecti­
cut, se sont mutuellement enlevés après 
avoir touché leur salaire de la semaine. C’é­
tait le vingt-et-uniùmc anniversaire de la 
naissance du cocher, mais sa compagne do 
fuite est d'âge plus mûr.

—Un nommé Thomas Nelson, de Minnea­
polis, Minn., s’est éveillé samedi mutin, lié- 
ri tier d’une riche succession en Angleterre. 
Les prétendants à cet héritage, tant aux 
Etats-Unis qu’en Angleterre, sont au nom­
bre de cent, mais l’héritage est évalué à au 
de-lâ de $100,000,000. La part de chacun 
d’eux sera encore belle et alléchante.

—Un Indien Choctaw, âgé de 17 ans, Mit­
chell Anderson, condamné à mort pour avoir 
tué, l'été dernier, un autre jeune Indien nom­
mé Winchester, dont il a mutilé le corps et 
dans les vêtements de qui il a pris $15, vient 
d'être exécuté à Fort Smith, Arkansas, sui­
vant le mode accoutumé de la nation Choc­
taw. On l'a fait asseoir sur une couverture, 
au milieu d’un champ, avec un morceau do 
papier blanc épinglé à l’endroit du cœur. 
L’exécuteur s’est mis à genoux en face de 
lui et l’a tué d’un seul coup de fusil. Le 
jeune Anderson, qui avait commencé par 
nier sou crime, a dit après sa condamnation 
qu'il l’avait commis par ordre de son père.

I

i
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JSiillcliu du Jour.

CANADA.
_Sir Leonard Tilley, ministre des finan­

ces, est parti pour l’Angleterre, en mission 
ollicielle. M. Courtney, sous-secrétaire d’K 
tat aux finances, est parti également à desti­
nation de Londres.

—'Le Paris-Canada annonce ipie M. Hec­
tor Fabre a été nommé par le gouvernement 
du Canada délégué auprès du Comité inter­
national de la Presse de l'exposition d'An­
vers, Belgique.

—Il est question ù Ottawa du prochain 
retour d’Angleterre de Sir Charles Tapper, 
qui reviendrait pour tenter de se faire élire 
ît St-Jean, en remplacement de feu Thon. 
Isaac Burpee, et rentrer dans le cabinet.

—L'honorable J. Flynn, ministre des che­
mins de 1er, a prêté serment comme sollici­
teur-général et remplira les deux fonctions 
jusqu’à ce que la première charge soit abo­
lie : cette question est sous considération.

—Les 7 et 8 juillet prochain, il y aura îles 
courses au trot sur le rond Laframboise, à 
St-Hyacinthe. Les courses sont sous le pa­
tronage du club de course de cette ville. 
Une bourse de S700 sera distribuée en prix.

—Deux jeunes filles, âgées respectivement 
de 17 à 18 ans. dont les noms ne sont pas 
encore connus, se sont noyées eu voulant tra­
verser la rivière en chaloupe, au pont de 
Shaw, à six ou sept milles en aval de Saint- 
Jérôme.

—Frederick Wright, employé nu bureau 
de M. Bradley, avocat d'Ottawa, vient de se 
suicider à Boston. Wright, a été poussé a 
cette extrémité pur des revers dans les at- 
faires. 11 laisse une femme et plusieurs en­
fants.

—Le Gouvernement Impérial a télégra­
phié au Gouverneur-Général pour autoriser 
le paiement de A'IOO sterling à chaque veuve 
des voyageurs canadiens qui ont perdu la 
vie dans l'expédition du Nil avec lord \S ol- 
seley, et i.50 sterling aux mères que la mort 
de leur fils, pendant l'expédition, a laissées 
dans une situation critique.

ETATS-UNIS.
—Madame Catherine Maure, est morte a 

Kalanm/.oo, ù 1 âge de 11 fi.
_Los usines d’acier de Scranton, Pc., ont

fermé leurs portes et 500 hommes se trou­
vent privés de leur emploi.

—On mande de Lynchburg, Virginie, qu’il
gelé dans le sud-est de cet K tat et que les 

récoltes ont beaucoup soufiert.
_Ou signale de Bufl'alo une chute de nei-

gc qui a duré plusieurs heures consécutives. 
Le thermomètre est descendu à 80 degrés.

— Les Canadiens-français du Maine se pré­
parent pour leur troisième convention qui 
doit avoir lieu dans le courant de juin pro­
chain.
_La société pour la suppression du vice,

à NeW-Vork, a fait imprimer douze mille cir­
culaires pour rappeler aux débitants de bois­
sons qu’il leur est interdit de servir des bois­
sons enivrantes aux entants.

_l'n incendie a détruit lu maison de Hen­
ry Stevens, près do Jelfersou City, Missouri, 
pendant l’absence de ce dernier et de sa 
femme, et sur leurs trojs enfants qu'ils 
avaient enfermés dans la maison avant de 
a’en aller, deux ont été brûlés vils.

EUROPE.
_La France vient de prendre possession

d'un vaste territoire situé sur la côte occi­
dentale de la Mer Bouge, au sud de la colo- 
.nie d’Obok. Le port de Doungarala se trou- 
've compris dans le pays nouvellement au* 
flCXé.

—Une dépêche de Saint-Pétersbourg, rc- 
«pio à Londres, est présumée contenir l'ac­
ceptation par la Russie du projet de conven­
tion. Lord Granville et le baron de Staël 
ont eu une entrevue à ce sujet immédiate­
ment.

—A la Chambre des Lords, Angleterre, 
3e comte Kimberley a déclaré qu’un projet 
de loi portant crédit de 5 millions pour la 
construction de chemins de fer et routes mi­
litaires aux Indes, avait reçu l’approbation 
officielle du gouvernement.

Notes de la redaction.

Un malin nous sou file dans l’o­
reille que si M. De Ilaernc n'a ja­
mais boudé ni le boulet, ni la mi­
traille, comme il le diL e'csl m-ut- 
Cdre parce qu’ils n ont jamais eu de 
fryoti mots ensemble. Ces malins, 
^•a vous il toujours des idées que les 
autres n’ont pas!

Jj Electeur et le XouvclUste repro­
duisent chacun le mCme article du 
Xews de Toronto contenant des in­
jures bêtes tV I adresse des Canadiens 
français, et en font porter la respon­
sabilité, l'un aux conservateurs, l’au­
tre aux libéraux. Le premier dit: 
“Ce journal est l’organe de sir John, 
voyez comme les conservateurs trai­
tent les Canadiens;” le second s’é­
crie: “Ce journal est l’organo des 
libéraux, voyez quels mangeurs de 
Français !” Le fait vrai c’est que le 
Xavs a été répudié en plein parle­
ment par les chefs des deux partis.

La discipline de parti domandc-t- 
cllo que l’on use pour défendre sa 
cause de mauvaise foi à ce point, et 
que l’on trompe aussi grossière­
ment ses lecteurs? C’est faire du zè­
le exagéré et inconsidéré aux dé­
pens des saines notions du bien.

Le manque d’espace nous prive 
du plaisir do reproduire lu dernière 
élucubration do monsieur A. Do 
Ilaernc l’illustre rédacteur du Pion­
nier, de vaillante mémoire, à l’adros- 
se do M. L. C. Bélanger. Nos lec­
teurs y verraient une preuve do

plus que le langage poli n’est évi- 
dvmmenl pas à la portée do tout le 
monde, et que la particule de devant 
un nom propre n’est pas toujours 
comme c’était jadis, un certificat in­
faillible de bon ton.

L'Electeur reproche au gouverne­
ment d’avoir récemment construit 
à ses propres frais une cour et une 
prison à Sherbrooke. Notre con­
frère est instamment prié par le 
Barreau de Sf-François, afin (pic ce 
dernier puisse en faire son profit, de 
lui donner des indications plus pré­
cises et de lui dire dans quelle par­
tie de la contrée on a placé pareilles 
constructions. C’est bien ce qu’on 
peut appeler bâtir des Palais-de-Jus­
tice en Kspagne!

Il est parfaitement loisible au 
courageux M. de Haerne de pren 
dre du service au Nord-Ouest, s’il 
le désire, nous ne le retenons pas. 
Nous ne pensons pas aller trop loin 
non .plus, en émettant l’opinion que 
les lecteurs du Pionnier ne s'en por­
teraient pas plus mal, si ce foudre 
de guerre prenait congé d’eux pour 
voler à la défense du pays et à la 
gloire... d’exterminer les Métis.

------- - 4#» —
Note» Politiques.

Le sénat vient d’approuver le pro­
jet de loi permettant la vente du vin 
et de la bière dans les comtés ou 
villes régis par cotte loi. C’est un 
pas dans la bonne direction. La loi 
permettait déjà la distillation et la 
brasserie, ainsi que la vente «vi (/ros, 
le wiskey par dû; gallons et la bière 
(pareequ elle eû moins dangereu­
se !) par huit gallons à la fois, aux 
gens du dehors afin d’encourager la 
tempérance par chez eux ! Mainte­
nant. avec hi vente en détail du vin 
et île la bière, on pourra s’accommo­
der do la loi Scott, surtout avec un 
stick dedans !

Samedi dernier, après-midi, il a 
été tenu at the ladies' ordinary — la 
cuisine (?) des dames!—à l’hotol 
Windsor, Montréal, une réunion 
préliminaire de ceux qui veulent 
fonder une “ ligue impériale, ” IVi/i- 
nexion du Canada à l’Angleterre. 11 
y avait à peu près autant d’absents 
que do présents. N ous savez, les 
gens n’osent pas encore...Un seul 
nom français parmi les assistants: 
Mr J. X. Perreault ! Il y avait aussi 
un juge, s’il vous plaît: Mr Cross, 
do ia cour d’appel ! Puis, last though 
not least, le révérend P. V. Lucas ! 
Deux lettres d’excuses de la part do 
gens de Sherbrooke ont été lues: 
l'une de Mr R. N. Hall, notre excel­
lent député; l’autre do son associé, 
Mi- Wm. White. Ces lettres ap­
prouvent l’objet de la ligue et expri­
ment le regret de leurs auteurs de 
no pouvoir faire acte do présence !

Un comité d’organisation a été 
formé. M. Dalton McCarthy en est 
le président, lui que nous croyions 
irlandais 1 II y a un nom français, 
—tüi seul—dans le comité: M. F. 
Guilbault, député do Jolictto! Le 
député de Sherbrooke, M. Hall, est 
aussi membre du comité, ainsi (pie 
le rév. D. V. Lucas ! Il paraît que 
le premier article de la constitution 
de la ligue va être: l’a»' ^ ‘on de la 
loi Scott !

En attendant le fiasco de cette li­
gue, rappelons-nous notre motto:

Avant tout soyons Canadiens!
-- 1 -------

An Nord-Ouest.

La prise de Batoche par le géné­
ral Middleton devra hâter do beau­
coup le règlement de la question du 
Nord-Ouest. 11 y a toute raison de 
croire maintenant que les rebelles 
seront facilement s J gués et que 
la paix sera rétablie avant long­
temps. Le général Middleton par­
le en hauts termes de la bravoure 
de ses soldats et do leurs excellen­
tes dispositions à supporter les fati­
gues et les risques de la campagne.

La dernière victoire améliore do 
beaucoup la position (je nos soldats. 
Le général Middleton pourra s’avan­
cer librement avec ses troupes jus­
qu’au fort Prince-Albert et opérer 
une jonction avec les forces du colo­
nel Irvine.

Un détachement partira proba­
blement de ee fort pour aller porter 
secours ttu colonel Otter, à Rattle- 
ford. Le dernier coup contre la ré­
bellion sera probablement porté en 
cet endroit.

On se réjouit beaucoup do la déli­
vrance des prisonniers de Rich

L'auteur des troubles lui-même n’a 
pu être capturé, mais on pense qu’il 
lui sera très difficile d’échapper aux 
aguets de nos soldats. La (îazette 
de Montréal prétend que les autours 
du sang versé sur le champ do ba­
taille, des fortes dépenses occasion­
nées au gouvernement, de la vive 
anxiété répandue sur tout le pays, 
ne devraient pas rester sans puni­
tion. Cette question est délicate, et 
su solution devra exercer beaucoup

d’influence sur l’avenir du Nord- 
Ouest.

Espérons qu’elle sera réglée de 
manière à rencontrer l'approbation 
de tous les sujets loyaux de la Puis­
sance du Canada.

NOU VE L L ES U’OTTA W A.
Mercredi dernier, 1’hon. M. Caron, 

ministre do la milice, a fait part à 
l’assemblée législative do la dépêche 
suivante, reçue du major-général 
Middleton. Elle est daté du 11 mai, 
à Batoche, et se lit comme suit :

“ Hon. A. P. Caron, Ottawa,—Je 
viens de donner une charge généra­
le et la place a été emportée d’as­
saut. Les soldats se sont conduits 
bravement. Les rebelles sont en 
pleine retraite. 11 me fait peine de 
dire que Riel n’a pu être capturé. 
Comme j’étais à faire une reconnais­
sance ce matin, William Ashley, 
l’un des prisonniers des rebelles, se 
rendit à moi à la course, avec un 
drapeau blanc, et me remit une let­
tre de Riel ainsi conçue :”

“Si vous massacrez nos familles, 
je massacrerai les prisonniers.”

“J’envoyai une réponse lui disant 
que s’il voulait placer ses femmes et 
ses enfants en un lieu sûr, et m’en 
indiquer l’endroit, aucune déchar­
ge n’y serait faite.

Je me rendis alors au camp et fis 
rétrograder mes avant-gardes qui 
étaient rudement assaillies par la 
mitraille des rebelles. Je continuai 
à faire retraiter jusqu’à ce que je 
visse ma chance et donnai l’ordre 
ensuite d’une marche générale. Los 
soldats y répondirent noblement, ha­
bilement conduits par leurs officiers 
et le colonel Stranbenzio et délogè­
rent les ennemis do leurs retranche­
ments. Lorsque cos postes furent 
évacués, les soldats se frayèrent un 
chemin à travers la plaine et entrè­
rent en possession des maisons et 
nous sommes maintenant maîtres de 
la place. La plupart dos troupes 
devront y bivouaquer. Au milieu 
de la lutte, M. Arshley revint avec 
une autre missive de la part de Riel, 
me disant :”

Général,—Votre réponse subito à 
ma lettre fait voir que j’avais droit 
d’en appeler à la cause de l’humani­
té. Nous allons rassembler nos fa­
milles en un point, et aussitôt que 
ce sera fait, je vous en donnerai 
communication.

J’ai l’honneur d’être etc.,
Signé, Louis David Riel.

Ce qui suit était écrit sur l'enve­
loppe :

“ Je n’aime pas la guerre, et si 
vous n'opérez point do retraite et 
refusez une entrevue,la question des 
prisonniers demeure dans le même 
état.”

Je crains que nos portes soient 
lourdes, mais pas aussi lourdes ce­
pendant que l’on pouvait le présu­
mer.

Cette importante communication 
contient ensuite la liste des morts 
et des blessés et se continue de la 
manière suivante :

“ C’est tout ce que je sais dans le 
moment. Les prisonniers sont tous 
revenus et sont en sûreté dans no­
tre camp. Parmi eux se trouve 
Jackson, un blanc qui remplissait 
les fonctions de secrétaire de Riel, 
mais il est furieux et parfois dan­
gereux.”

NOTES DIVERSES.
Le bruit court qu’un certain capi­

taine Kennedy, de St-Paul Minn., 
lève un corps de troupes pour aller 
se joindre à Riel et va lui amener 
trois mitrailleuses.

L’lion. M. Pelletier a reçu une dé­
pêche de son fils disant qu’avant 
quinze jours, il rejoindra su batterie. 
Par suite l’hon. sénateur n’est pas 
allé au Nord-Ouest comme on l’avait 
dit.

Le comité de secours en faveur 
des troupes du Nord-Ouest a fail ap­
pel au publie do Londres, et la 
somme de £1,000 sterling a été sous­
crite aujourd’hui. La princesse Loui­
se est présidente de ce comité.

Plusieurs volontaires ont quitté 
l'hôpital général pour retourner à 
leurs demeures :

Les autres volontaires qui sont à 
riiôpital prennent du mieux.

Le JS'orthcote est descendu vers 
Prince-Albert. On espère que les 
nouvelles qu’il apportera au Colo­
nel Irwine, autoriseront celui-ci à 
se départir de son inertie, et à don­
ner le concours de ses hommes ttu 
bravo général Middleton, qui en a 
grand besoin.
Ncotfttawn.

—M. U. W. K French, l'excellent propri­
étaire du “Scotstown Hotel,’’ a mis sa 
maison à neuf. Les réparations de peinture 
et d'ébénisteric qu'il lui a fait subir lui faut 
présenter le plus joli coup d’œil. L’hôtel a 
vraiment tous les attraits des meilleures mai- 
sous des villes.

—La débâcle avait passablement endom­
magé la chaussée des moulins de MM. Par­
ker A Jencks Des ouvriers se sont mis à 
l’œuvre de suite et ont pu refaire ces travaux 
en _ ïs jours. Les moulins sont actu­
ellement en hou état d'opération. Lesalfai- 
res sont assez actives en général et personne 
n’a ù se plaindre du manque d’ouvrage. 
Nous croyons tenir l’une de nos bonnes au­
nties.

NOTES LOCALES.
Horaire des Chemins de Fer.

# SHERBROOKE.
GRAND TRONC.—Pour l’Ouest : 8.10 

a. m., 2.00 et 11.37 p. ni. Pour l'Est : 3.22 
et 8.20 h. m., "7.30 et 2.55 p. m.

PASSUMPiSIC.—Départ : 6.20 a. ni.; 7.50 
p. m. Arrivée : 8.35 p. m.; 7.50 a. ni.

QUÉBEC CENTRAL.—Arrivée : 6.15 p. 
m. Départ : 8.15 a. ni.

INTERNATIONAL.—Arrivée : 10.00 a. 
m. Départ : 3.00 p. m.

—Cigares importés, tabacs, pipes, 
otc., chez Campbell & frères.

—Les puissantes scieries do la 
compagnie des T’erres ont commen­
cé leurs travaux de la saison.

—Un sermon éloquent a été prê­
ché hier, fete de l Ascension, a la 
Cathédrale, par M. l’abbé Fisotto.

—M. l’abbé M. McAuloy, et M. G. 
IL St-Pierre, avocat, do Coaticook, 
étaient en cette ville aujourd’hui.

—La fabrique do laine do MM. 
Grindrod & Cie., dont les opérations 
avaient été suspendues pendant 
quelques jours, a été remise en acti­
vité vers le milieu do la semaine 
dernière.

—Nous ne croyons pas qu’il soit 
raisonnable do faire souffrir le pu­
blic, parce qu’il peut exister quel­
ques difficultés entre la corporation 
et la compagnie de l’aqucduc. Vous 
avez messieurs, chacun de votre cô­
té, assez d’eau à votre disposition 
pour eu mettre un peu dans votre 
vin et un peu dans les rues.

—Les poteaux devant servir à la 
confection d’une ligne de téléphone 
entre Sherbrooke et Richmond ont 
été déposés à leurs places respec­
tives, de eetto ville à Brompton- 
Falls. On dit que les travaux de­
vront se poursuivre activement jus­
qu’à leur complet achèvement et 
que la ligne sera ouverte au mois 
d’août prochain.

—La société St. Jean-Baptiste n’a 
pu tenir d’assemblée hier soir, tel 
qu’annoncé, faute d’assistance suf­
fisante. Cet isolement est certaine­
ment regrettable aux approches de 
la grande fête do notre population 
canadienne-française. Espérons que 
le patriotisme renaîtra avec le 
printemps et qu’il n’en sera que plus 
ardent à l’avenir.

—M. L. Moquin, du village do Mé­
gantic, a reçu ce matin sa nomina­
tion comme huissier de la Cour Su­
périeure pour le district de St. Fran­
çois. M. Moquin so trouve le seul 
huissier pratiquant dans sa localité, 
et nous sommes sûrs qu’il saura faire 
bonne justice aux affaires de loi qui 
pourront lui être confiées. Nous 
publions sa carte d’affaires dans une 
autre colonne.

—“Stag Party,” 10c; “Little 
Smokers,” 5c, chez Campbell A frè­
res, maison Twose.

—Los personnes qui so promet­
tent un voyage do plaisir aux Etats- 
Unis, pendant la belle saison, seront 
sans doute heureuses d’apprendre 
que M. JL Guimond, dTnvornoss, 
P. Q., organise en ce moment une 
excursion à prix réduits, do Qué­
bec à Newport, Boston, etc., ainsi 
que de Sherbrooke, à ces mêmes en­
droits, pour le jeudi, deux de juillet 
prochain. Le nombre des billets 
devra être limité, et il pourrait être 
prudent de se les procurer d’avance 
au bureau do M. Fred. Dale, 
L’excursion fera sans doute époque 
dans les galas que lu saison prochai­
ne nous réserve. Avis aux touristes.

—Un nouveau club d’amusement 
vient de sc former en cette ville, 
sous le nom de “ Boating and Cano­
eing Club.” Il aura pour objet la 
promenade en chaloupe et en canot. 
La réunion des membres a eu lieu à 
rhôtel Magog mercredi do la semai­
ne dernière, où les officiers dont les 
noms suivent ont été élus: Prési­
dent, Col. G. Lueke ; vice-président,
L. E. Panneton ; 2nd vice-président, 
F. P. Buck ; trésorier, W. D. Fra­
ser; secrétaire, J. II. Walsh; co­
mité do direction : J. G. Walton, A. 
T. Winter, H. R. Fraser, F. Jlains, 
IL W. Malvenu, J. A- Read, et C. H. 
Foss ; M. J. F. Morkill a été choisi 
pour commodore. On a aussi déci­
dé do demander des soumissions 
pour la construction d’un édifice où 
seront enfermés lesexquifs du club. 
Nous souhaitons d’agréables élance­
ments à ces nouveaux amis du sport, 
désireux do rendre à Venise ses 
beaux jours.

—Les examens annuels do l'Asso­
ciation des Apothicaires de la pro­
vince de Québec ont ôté tonus jeudi 
dernier, dans la salle do conférence 
do l’association, rue McGill, à Mont­
réal. H 3' avait deux candidats à 
la pratique et huit à l’examen mi­
neur, lequel est subi par les élèves 
de deuxième année. Au nombre do 
ces derniers sc trouvaient doux élè­
ves de notre ville: M. W. II. Grif­
fith, fils do M. Wm. Griffith, greffier 
do la cité, et M. Thus Read, fils do
M. M. Read, geôlier do nos prisons. 
Le premier, M. Griffith, est âgé de 
21 ans. Dans son examen écrit, il

a conservé 365 bonnes marques sur 
un total possible de 400. M. Read 
a conservé 305 à ce même examen. 
11 y avait aussi concours pour la 
médaille d’or décernée au plus méri­
tant par l’association. Le nombre 
do marques requis est do 800 sur un 
total possible do 000 pour gagner 
cotte médaille. M. Griffith a con­
servé 838 marques. Il a donc eu 
l’honneur do remporter la victoire 
à cette lutte pacifique de l'intelli­
gence et du talent servis par le tra­
vail. Ceux qui connaissent son as­
siduité à l’étude no seront point sur­
plus d’apprendre ce succès. Son 
patron, M. H. R. Gray, dont il est 
le clore depuis doux ans, fait les 
plus grands éloges sur son compte 
et dit qu’il a bien mérité cotte mar­
que de distinction. Nous félicitons 
nos jeunes amis de leurs succès. 
Quant à M. Griffith, il vient d’ajou­
ter un nouveau fleuron à la couron­
ne do bonne renommée qu’il est en 
voie do se tresser. Honneur à lui 
et congratulations à ses proches !

—Cigares “ Snow Queen,” 10c ; 
Jersey Lilly, 5c, chez Campbell & 
frères, rue Wellington.

Nouvelles des Cantons de l’Est
SuOClNlMM'idl.

—M. le juge Buclmnau a obtenu du gou­
vernement d’Ottawa un congé de six mois,
CS rn ii by

—Notre fabrique de caoutchouc expédie 
en ce jmnnent une quantité considerable de 
marchandises de sa confection.
Miirojc.

—On dit que le Vermont Central est ac­
tuellement en état de faire circuler ses trains 
réguliers sur le Watcrloo-Magog. On espè­
re que MM. Bowen il Woodward se hâteront 
de faire mettre la dernière main aux tra­
vaux.
Nt. Pierre «le lirongliton.

—Cueillette de nouvelliste :—Entendu à 
la station de Broughton la semaine dernière: 
“Où vont donc ces jeunes demoiselles?” 
“ Ce sont des étolihres qui vont chercher des 
“ complots à Sherbrooke pour faire l'école.” 
Fosturc guindée de l'interlocuteur___!
Farnlmin.

—Un bien triste accident est arrivé ven­
dredi soir, 1er mai. Vers six heures, M. Eu- 
sèbe Audet dit Lapointe, descendit à la ri­
vière pour puiser de l'eau et s'y noya. M. 
Lapointe était âgé d’environ 77 ans, et de­
meurait chez sou gendre depuis une vingt- 
tainc d'auuées.
Ntnkcly Nord

—Il y a quelques jours, une fille d’un cer­
tain âge, du nom de Philotnène Roy, s'est 
noyée dans un puits à Stukely Nord*. Kilt, 
s'est levée au milieu do la nuit, s’est habillée 
puis est sortie. Après recherches ou la trou­
va dans le puits. Il parait quelle ne jouis­
sait pas de toutes ses facultés mentales. Il 
n’y a pas eu d’enquête.
Ileauro

—On écrit de St-Georges, eu date du 7 
mai courant : Si le froid continue, les se­
mences se feront tard, car les labours sont à 
peine commencés et la terre ne dégèle pas. 
Un accident sérieux est arrivé il M. Joseph 
Francœur, de la concession Saint-Antoine, 
il était à la chasse et tenait sa main appu­
yée sur le canon de son fusil, lorsque sou­
dain le coup partit. Le plomb lui a traver­
sé la main et a été se loger dans la gorge. 
Sa position est très précaire.
Wcedon

—Notre carrière à chaux va être exploitée- 
sur un très haut pied, si la société en voie 
de formation réussit dans ses entreprises : 
M. A. R. Hudon, et quelques autres citoyens 
d’influence de Wcedon, sont ù organiser une 
compagnie par actions, dont le capital devra 
être de $10,000, et qui devra s’occuper de 
l'exploitation en grand de cette carrière. 
Ces messieurs ont fait examiner le dépôt do 
pierre à chaux, qui est d'une superficie de <> 
acres environ, et dont l’épaisseur varie de 
”5 ù 30 pieds, et le connaisseur chargé d’en 
faire l’examen a déclaré que la carrière est 
l'une des plus riches du la province et d’uno 
fécondité presque inépuisable. C'est vrai­
ment une excellente chance pour Ica capita­
listes désireux de retirer de forts profits do 
leurs capitaux. On a bonne confiance daim 
la réussite du projet.
ItlchinoiHl.

—Le conseil de ville a accordé des certi­
ficats de licenses d'auberges et de boutiques 
ù tous ceux qui les ont demandées, mais le 
trésorier provincial a enjoint à l'inspecteur 
des licenses, Mr J. F. Morkill, de ne point 
émaner de licenses pour le présent et de fai­
re un rapport spécial de toutes les demandes 
faites ù cette fia. Le Guardian est d’avis 
que ce serait le bon temps de porter la ques­
tion devant les tribunaux nu moyen d'un 
mandamus contre l'inspecteur pour le con­
traindre i\ accorder les licenses. En atten­
dant, les Commerçants vendent à buvettes 
ouvertes, malgré les sages dispositions de la 
loi Dunkjn. Quelle farce !

—Le Guardian ne veut pas entendre par­
ler du projet de loi de Mr Lemieux tendant 
à placer un crucifix dans les salles d’audien­
ce, comme cela se pratique en France. D'a­
près lui, ce symbole ne saurait remédier aux 
ravages du parjure. H en prend occasion 
pour dire que les choses en sont loin au sein 
de notre province. Qu'il se rassure. Le 
serment est généralement respecté par la po­
pulation catholquc du pays, beaucoup plus 
que parmi ceux qui croient à tout sans croi­
re à rieu. Four les catholiques, le crucifix 
est le symbole do la redemption. In hoc 
signa rinces !

MARIAGE.
A Détroit, Michigan, le 12 do mai cou­

rant, M. Christin, de Montréal, conduisait à 
l'autel Mademoiselle Nellie Bélanger, de 
Détroit.

La bénédiction nuptiale a été donnée par 
M. l'abbé Anciaux, à l’église Sic Anne.

Nos souhaits do bonheur aux nouveaux 
mariés.

M. l’abbé Elio V. Doucet, ancien vicaire 
do Saint-Cuthbert, décédé le 14 mai cou­
rant, à l’Hôtel Dieu, Montréal, ôtait membre 
de la société d’une messe.
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50c.
Voyez ce que vous pouvez 

acheter pour 50 cents chez

Brault 
& Cia

25 Mouchoirs Blancs pour 50c. 
25 papiers cl'Epingles pour 50c. 
.17 Essuiemains (très ser­

viables) pour 50c.
10 Essuiemains (grandes)

pour 50c.
10 verges d’Indienne (lar­

ge) pour 50c
5 verges de Tapis (une

verge de large) pour 50c. 
25 douz. Boutons à Robes 

nouvelles couleurs, pour 50c. 
5 paires de Bas de Daines,

toutes nuances, pour 50c. 
25 verges Broderies pour 50c. 
13 Cravates pour messieurs, 

toutes nouvelles, pour 50c. 
14Ô verges bon Coton pour 50c.

Brault 
& Cie.

MIE WELLINGTON

50c.
Nouveau Magasin.

J. A. DUÜJDE & Cie.

L. MOQUIN,

HI ISSIKH de lu Cour Supérieure pour 
le district de St-Fruuçois, Luc Méeun- 

tic (Agnes), P. Q. 145

CANADA, 4
PROVINCE DE QUÉBEC, l 

Hist net <{( Xt. François. J
DANS LA COT’H DE CIRCUIT POUR LE 

DISTRICT DE ST-FRANCO IS.
Le sixième jour du mois de mai mil iimi 

cent quatre-vingt-eim|.
Devant JOHN SHORT, Député-Greffier. 

JEAN-RAPTISTE BILODEAU, du canton 
de Westbury, dans le district de Saint- 
François, journalier,

Demandeur,
l'S.

ISIDORE SIMARD, du même lieu,
Défendeur,

Il est ordonne, sur motion du demandeur, 
—en autant que le défendeur a quitt-* son 
domicile dans la province de Québec et qu'il 
ne peut être trouvé dans le district de Saint- 
François,—que par un avis ït être inséré 
deux lois dans Le l'rojris de FLJst et le Sher­
brooke Kxaminer, papiers-nouvelles publiés 
eu langues française et anglaise respective­
ment, dans le district de Saint-François, il 
soit enjoint audit défendeur de comparaître 
et de répondre U la demande du demandeur 
sous deux mois, à partir de la dernière in­
sertion dudit avis, et qu'à son défaut de ce 
faire, il soit permis au demandeur de procé­
dera l'instruction de sa cause et à jugement 
comme dans une cause par défaut.

JOHN SHORT,
Député-GrcfTicr de la Cour de Circuit. 

Dk Lotti.nvim.e k Leonard,
Procureurs du demandeur.

CANADA,
PROVINCE DE QUÉBEC,

District de St. François.
DANS LA COUR DU MAGISTRAT DANS 

ET POUR LE COMTÉ DE STAN- 
STEAD, À COATICOOK.

No. lïtuj
Le trente avril mil huit cent quatre-vingt 

cinq.
En Vacance :

Devant O TJ S SHUItTLEFF, G. C. M. 
LES SYNDICS DE LA PAROISSE DE Sr- 

EDMOND DE COATICOOK, corps po­
litique et incorporé, ayant leur princi­
pal bureau et place d'affaires en la ville 
de Coaticook, dans le district de Saint- 
François,

Demandeurs,
vs.

ADOLPHE AMVOT, du canton de Barford. 
dans le district de St-François,

Défendeur.
Il est ordonné sur motion de L. C. Bélan­

ger, procureur des demandeurs, en autant 
que le dit défendeur, Adolphe Amyot, est 
absent de la province de Québec et qu’il ne 
peut être trouvé dans le district de St-Fran­
çois,—qu’il lui soit enjoint de comparaître en 
cette cause sous deux mois, à partir de la der­
nière publication d’un ordre à être inséré 
deux fois dans le Coaticook Observer et Le 
J’rogrts de T Est, et qu'à son défaut de ce 
faire, il soit permis aux demandeurs de pro­
céder à jugement comme dans une cause par 
défaut.

OTIS S HURTLE FF, G. C. M.

Maison Têtu, porte voisine du Central Hotel,

RUE WELLINGTON.

Les soussignés ont le plaisir d’annoncer 
aux messieurs de Sherbrooke et des environs 
qu'ils viennent d’ouvrir un nouveau magsiu 
et les invitent à aller faire une inspection de 
leurs marchandises, lesquelles ne peuvent 
être surpassées nulle part ailleurs tant par 
la qualité que par les bas prix. S’étant as- 
fitirt.-s les services d’un tailleur habile et ex­
périmenté, M. HENRY VKILLEUX, les vê­
tements seront confectionnés d’après les 
modes les plus récentes. Satisfaction garan­
tie sous tous les rapports.

Articles de Toilette.
Gc département est des plus complets et 

renferme tout ce qu’il y a de mieux dans cet­
te branche de commerce. Chemises, Collets, 
Cravates, Poignets, Vêtements de dessous, 
Chapeaux eu grande variété, kc.

J. A. DULUDE k Cie.

Le soussigné prend beaucoup de plaisir à 
exprimer ses sincères remercîments à sa nom­
breuse clientèle et au public en général pour 
l'encouragement libéral qu’on lui a accordé 
pendant les huit dernières années. Son but 
le plus constant, ù l'avenir, sera de mainte­
nir sa réputation en donnant la meilleure 
valeur pour l'argent payé pour les chaussu­
res de toutes sortes venant de son établisse­
ment. Il tiendra aussi strictement à conser­
ver son système d’un seul prix.

Etant maintenant installé dans son nou­
veau et spacieux magasin, porte voisine de la 
Rauque Nationale, il a ajouté un nouveau 
département en fait de valises, porte-man­
teaux et petits sachets dans tous les nou­
veaux dessins, pour dames, qu’il vendra ù 
une faible avance sur le prix de facture.

En vous remerciant de nouveau pour vo­
tre encouragement il s’efforcera de continuer 
ù toujours le mériter à l’avenir.

A. BRODEUR,
Onc-Pricc Boot & Shoe Store,

POSTE VOISINE CE LA BANQUE NATIONALE,

Hue Wellington. Sherbrooke.

Terre a Vendre.
Une terre de ino acres, dont 80 défriches 

et 25 labourés, dans le 2e rang du canton 
de Hereford, à la fourche des quatre chemins, 
traversée par le chemin de Canaan, à (J mil­
les do ce dernier village et 1 mille du lac de 
Judah et 10 de Coaticook. Place d’avenir. 
Une grange en bon état, de 30x42, est bûtie 
dessus. S’adresser à

ALEXIS COUPA L,
116 Chemin do Canaan, Coaticook, P. Q. ;

CANADA, t
PROVINCE DE QUÉBEC, l

Jlistrict de St. François. J 
DANS LA COUR DU MAGISTRAT DANS 

ET POUR LE COMTÉ DE STAN- 
STEAD, A COATICOOK.

No. 2704.
Le trentième jour d'avril, mil huit cent 

quatre-vingt-cinq.
En Vacance :

Devant OTIS SHURTIÆFF, G. C. M. 
LES SYNDICS DE LA PAROISSE DE Sr- 

ED.MOND DE COATICOOK, corps po­
litique et incorporé, ayant leur princi­
pal bureau et place d’aftaires en la ville 
de Coutieouk, dans le district de Saint- 
François,

Demandeurs,
vs.

JOSEPH A. BENOIT, du canton de Barn- 
slon, dans ledit district,

Défendeur.
Il est ordonné sur motion de L. C. Bélan­

ger. procureur des demandeurs, eu autant 
que le dit défendeur, Joseph A. Benoit, est 
absent de la province de Québec et quïl ne 
peut être trouvé dans le district de Si-Fran- 
çois,—qu'il lui soit enjoint de comparaitrc en 
cette cause sous deux mois, à compter de la 
'dernière publication d’un ordre à être inséré 
deux fois dans le Coaticook Observer et J.e 
J’roprïs de FEst, et qu’à son défaut de ce 
faire, il soit permis aux demandeurs de pro­
céder à jugement comme dans une cause par 
défaut.

OTIS SHURTLEFF, C. C. M.

PROVINCE DK QUÉBEC, )
Municipalité de lu Cité de S 

Sherbrooke. J
REGLEMENT NO. 110.

A une session spéciale du conseil munici­
pal de la cité de Sherbrooke, tenue à l'hôtel- 
de-villc, en la dite cité de Sherbrooke, jeudi, 
le treize d’avril 1885, ù laquelle furent pré­
sents Son Honneur le maire, H. C. Cabana, 
et les conseillers Foss, Lomas, White, Le­
maire. Bryant et Murray, membres dudit 
conseil, le maire, H. C. Cabana, présidant, 
le règlement ci-dessous a été adopté : 

liEGIÆWEXT XO. 110.
1. La section 3 du règlement No. 80 de ce 

conseil, exigeant une taxe de cinquante pias­
tres par année de tout agent d’assurance 
contre le feu faisant affaires dans la cité de 
Shetbrooke, est par le présent abrogée pour 
l’avenir.

2. La section 10 du mémo règlement est 
amendée en y retranchant les mots “Agent 
d'assurance contre le feu.”

IL C. CABANA, 
Maire.

Décrété ù Sherbrooke, ce 30c jour d'avril 
1885.

WM. GRIFFITH, 
Sec-Trésorier.

Je, soussigné, certifie parles présentes que 
le document ci-dessus est une vraie copie de 
Règlement passé à une session spéciale du 
conseil municipal tenue eu la cité de Sher­
brooke, le 30 avril, 1885.

WM. GRIFFITH, 
Sec-Trésorier.

.Sherbrooke, I mai 1885.

VENTE IMPORTANTE
—DK—

BIENS-FONDS !
Le soussigné, à raison de ses importantes 

affaires commerciales et n'ayant pas le temps 
nécessaire à consacrer à l’administration de 
Jes trop nombreuses propriétés foncières, 
vendra à des conditions très faciles et à des 
prix réduits les propriétés suivantes savoir :

lo. Le lot No 1274 du quartier sud de 
Sherbrooke, Rue Wellington, avec quatre 
maisons dont une en brique sur le front et 
les trois autres en bois en arrière. Cette 
propriété rapporte un revenu qui dépasse 8 
pour cent d’intérêt sur le prix d'achat. Etant 
avantageusement située, les loyers se louent 
facilement et ù de s prix rémunérateurs.

2o Le lot No 128)-! du quartier sud de Sher­
brooke sur la rue Bail avec maison, remise, 
-1 étable, résidence privée de première classe 
site des plus agréables, dans un des meil­
leurs emplacements.

3o. Le lot no. 1,331 encore du quartier 
sud de Sherbrooke sur la rue Cordon avec 
une bonne maison et remis", résidence pri­
vée sur l'une des rues les plus tranquilles et 
les plus fashionables.

•fo. Le lot no. 1,373 quartier sud de Sher­
brooke, sur la rue Alexandre, avec maison 
et magasin. Bonne pince d’affaires.

5o. Le lot no. 1,410 toujours du quartier 
sud de Sherbrooke, sur la rue King, avec 
deux bonnes maisons en briques, doubles 
logements.

0o. Une terre au lac Mégantic étant la 
moitié nord du lot no. 10, dans le premier 
rang de Marston de la contenance de 00 
acres de terre avec maison et grange.

7o. La magnifique propriété de M. Fran­
çois Brièrc au Lac Weedon avec la maison, 
le magasin et le fonds de marchandises. La 
propriété peut être vendue séparément du 
magasin et du fond de marchandises. Pour 
un jeune homme que désire prendre coin 
merce et se placer avantageusement, c'est 
une occasion favorable qui s'offre ù lui.

8o. Une autre propriété ù St-Guillaume, 
comté de Drummond, étant un lot de village 
avec un bon magasin ; de plus fonds de mar­
chandises. Voilà encore une autre bonne 
chance pour un jeune homme qui désire s’é­
tablir dans le commerce ù la campagne.

9o. Enfin la moitié indivise d’un moulin à 
scie avec la moitié indivise de 400 acres de 
terre situés sur le cours d'eau qui forme le 
pouvoir moteur du moulin, le tout situé dans 
le canton de Stratford. Pouvoir d’eau de 
premier ordre.

J. IL CENDRON.
Sherbrooke, 5 février 1885. juo38G.

AVIS.
Toutes personnes ayant des réclamations 

contre la succession de feu John Griffith 
sont requises de les produire dans le délai 
d’un mois d'aujourd'hui, entre les mains de 
Wm. Griffith, l’un des Exécuteurs, et toutes 
personnes endettées envers la dite succession 
sont par les présoutes notifiées qu’elles ont 
à payer, sans délai, ce qu’elles doivent aux 
soussignés Exécuteurs testamentaires.

JAMES GRIFFITH, 
JOHN M U L VEN A,
WM. GRIFFITH, 

Exécuteurs testamentaires.
Sherbrooke, 8 avril 1885. IsKiG

Licences F ‘ ‘ i\s.
Le soussigné, ayant été nommé Percepteur 

du Revenu Provincial pour le district de St. 
François, est maintenant prêt à accorder 
toutes les licences autorisées en vertu des 
lois de Québec.

Toutes les personnes faisant affaires aaiio 
licences en contravention de la loi s'exposent 
à paver l’amende.

JAMES T. MO RK ILL, 
Percepteur du Revenu Intérieur, 

District de St-François. 
llnrcnuv : MTatson «iriflilli. 

Sherbrooke, 27 avril 1885. 2sl40

Chemin üo Fer du Bachique 
Canadien.

Soumissions poux* Gares aux Lo 
comotivos a North Bend 

et Port Moody.

Des soumissions cachetées et adressées nu 
soussigné, et endossées .-êpniéni. nt : “Sou­
mission pour une gare aux locomotives à 
North Bend" et “Soumission pour une ga.^ 
aux locomotives à Port Moody,” sont deman­
dées de la part des personnes qui désireraient 
équiper et construire des gares aux locomo­
tives, en ces localités où passe le chemin de 
fer du Pacifique Canadien, dans la Colom­
bie-Anglaise, et seront reçues au bureau du 
secrétaire du département des Chemins de 
fer et Canaux, jusqu'à midi, le 2t de mai 
1885.

Les plans et devis peuvent être vus et 
des formules de soumissions obtenues au bu­
reau de ITngéiiieur-cn-chef du chemin de fer 
du Pacifique Canadien, département des 
Chemins de fer et Canaux, et à Victoria, 
dans file de Vancouver, au bureau de l’a­
gent du gouvernement de la Puissance, le et 
après le premier de niai.

Des soumissions séparées doivent été dres­
sées pour chaque gare à locomotives et être 
sous enveloppe scellée et distincte, adressées 
comme dit ci-dessus. Chaque soumission 
doit être accompagnée d'un dépût équiva­
lent à cinq pour cent du montant de la sou­
mission. Ce dépôt doit consister en argent 
courant, on en chèques de banque acceptés 
par une banque, et si le soumissionnaire né­
glige ou refuse de signer le contrat, lorsque 
la demande lui en sera faite, ou si après l’a­
voir signé, il fait défaut de compléter l'ou­
vrage d’une manière satisfaisante et suivant 
les plans et devis, il n’aura plus droit ù la 
somme déposée.

Le dépôt sera remboursé nu cas où la sou­
mission ne serait pas acceptée.

Les soumissions doivent être faites d'âpre- 
les formules imprimées que l’on distribue à 
demande.

Le département ne sera pas tenu d’accep- 
la plus basse ni aucune des soumissions.

A. B. BRADLEY,
Secrétaire,

Défit. Chemins defer et Canaux. 
Dcpt. des chemins «le fer et Canaux. X 

Ottawa, 28 avril 1885 j

GRANDE OUVERTURE

Marchandises
du Printemps,

------- CHTÜZ--------

H. PREFON TAINE.
Le soussigné saisit l’occasion de l’arrivée du printemps pour remercier sa nombreuse 

clientèle pour son bienveillant patronage et en même temps inviter les dames à aller choi­
sir leurs toilettes pour le printemps parmi ses

Riches Etoffes Nouvelles!
Qui sont vendues à si bon marché, attendu que nous faisons mie spécialité d'offrir les plus 
hautes nouveautés et les plus plus belles étoffes françaises pour robe dans les nuances les 
plus fashionables. Nos divers départements de

GANTS, DENTELLES, BRODERIES, SOIES, &C.,
^ont insurpassables. Le département pour les messieurs contient les articles de toilette 
des derniers goûts. Une visite est respectueusement sollicitée.

II. PHEFONTA.HSTE,
Maiaon Wixxter, Rue Wellington, Sherbrooke.

A vendre,
Un WAGON COUVERT de bonne qualité, 

avec soulllet en cuir. S’adresser à J. C. ST.- 
AUBIN, négociant, rue Wellington. 135

Terre a Vendre.
Le lot de terre no. 23, dans le lOèmc rang 

de Compton, contenant 129 acres avec mai­
son et grange dessus construites. Four au­
tres intonuations s'adresser à

MM. DRUMMOND, FRERES,
129 Montréal.

A vendre.
Une ferme de 20o ânes, avec magnifiques 

bâtiments dessus construits. A 2 milles seu­
lement de la station «lu chemin de fer et bor­
née en front par le chemin du Roi. Four 
autres informations, s’adresser à

J. F. McLEOD,
MOjuo Spring Hill, F. Q.

A Louer.
La maison d'habitation située au coin de 

l'avenue Bowen et de la rue du Conseil, no. 
450 du Cadastre, Sherbrooke-Est, ac'uellc- 
ment occupée par M. Louis Ross. Fosscssion 
le 1er mai prochain. S'adresser à

L. C. BELANGER.
2G mars 1885. jno!31

A Vendre
Le soussigné offre en vente son établisse­

ment, situé à neuf arpents de l’église «le St- 
Romaiu de Winslow, comprenant un Moulin 
à farine muni de deux paires de meules, 
pour avoine et pour blé ; deux bluteaux, mi 
grand monté eu soie el 1 autre en laine ; une 
machine à nettoyer le grain (smut); nue ma­
chine à carder la laine, une machine à fou­
ler, etc. Il y a aussi nu bâtiment convena­
ble pour y installer une machine à bardeaux, 
les mouvements étant tout prêts.

Les bâtiments sont sur un emplacement 
contigu à un lot de terre à vendre avec le 
reste.

En versant une partie du prix au conp- 
taut, l’acquéreur aura des conditions faciles 
pour le reste. Four argent comptant, le prix 
serait des plus réduits.

Four les conditions, s'adresser à ce bureau, 
ou an propriétaire soussigné.

FIER RE PELCHAT,
30 janvier 1885. St-llomain de Winslow.

A Vendre.
L'ancienne ferme Elkins située au canton 

d'Ascot, à un et demi mille do la ville de 
Sherbrooke, grande environ do 1G0 acres 
de labourées, une partie défrichée et une au­
tre partie bien boisée Bâtiments nouvelle­
ment remis à neuf. Occasion exceptionnelle. 
S’adresser au bureau de ce journal. 122

A YDAOICIL

Un emplacement avec maison et dépen- 
hinces, situé près de l’église, étant le lot 
ao 2. dans le bloc E du village «le Bronip- 
ton Falls. Le tout est en parfait bon ordre. 
Conditions faciles. S'adresser au sousigné, à 
Drumimmdvillc.

JOSE F H FINAUD.
20 janvier, 1885.

GRAIN DE SEMENCE
Blé, orge, avoine, sarrasin, mil. Aussi,' 

blé ir/nVr Russian, orge no. 1 à deux rangs, 
ainsi que la meilleure avoine blanche, au

CITY FLOURING MILL,
En face du marché, Sherbrooke.

AVIS IMPORTANT
—AUX—

Jardiniers et Cultivateurs
Le soussigné vient de recevoir d’Europe 

«(uantité considérnbb' de GRAINES DE LÉ­
GUMES ET DE FLEURS, garanties <}«• pre­
mière qualité. Vente en gros et en détail, ù 
des prix avantageux.

gÔT'On peut aussi se procurer ces graines 
chez MM. Bourque k Brosscnù, Frs Codère, 
E. Lccuurs et au moulin à farinb McFarlane. 

2m 133 . JEAN HEUTZ.

MARCHApiSËS N0VVËLLE8 !
L’ancien Magasin Arthur.
Le soussigné a l'honneur d’informer 

ses amis et le public en général <|ii'il a 
ouvert un magasin à l'niicieune place autre­
fois occupée par J. ARTHUR «k C(h, où 
il a l’intention de tenir un choix de mar­
chandises de première classe.

Provisions, Epiceries de 
Famille, etc.

Le patronage du public est sollicité.

JOHN HENEY,
Maison Tracy, rue Wellington.

IMPORTATIONS 
NOUVELLES !

AU MAC A Kl.N DR

C. A. E. LEFEBYRE.
Le soussigné informe le public qu'il vient 

de recevoir, pour la saison actuelle, un bel 
et grand assortiment de marchandises choi­
sies avec soin et achetées des meilleures mai­
sons, et il 1 invite cordialement ù venir eu 
faire l'inspection.

Departement des Dames.
L'assortiment comprend les plus belles 

Etoffes à Robes, magnifiques Dentelles do 
Brabant—A et I } verge de largeur—brodées 
et unies, pour robes et garnitures; Gants 
«le Kid en grande variété, ainsi que tous 
les articles que 1 on trouve généralement 
dans un magasin de Nouveautés.

Departement des Messieurs.
1 weeds canadiens, anglais, écossais, etc., 

Worsted fiançais douhli* et simple largeurs, 
Serges, Tricots, ainsi qu’une grande variété 
d’Artieles de Toilette.

UkfT I n tailleur habile et expérimenté est 
attaché à ce département. Tout ouvrage, 
«juaut à la coupe et à la confection, est ga­
ranti. Donnez une commande d’essai.

Les messieurs du clergé et les eounnunnii- 
tés trouveront toujours à ce magasin les 
Draps et Mérinos à Soutanes, Casimires u 
Faululous et autres.

UN «S K U L PRIX, PAS DM CRÉ­
DIT, BON MARCHÉ.

C. A. SJ. LEFJJHVRIJ,
MAISON WINTER,

Rue Wellington, Sherbrooke.

Cultivateurs, hâtez-vous de vous rendre au

LE BLE EST il !
MANITOBA !

Où tous les produits se vendront «•xlréme- 
ment cher. La CULTURE et l'ELKVAGE 
payeront dorénavant, au Manitoba et dans U

Colombie Anglaise!
comme ils n ont jamais payé, et cela pour 
diverses raisons :

lo. Grâce aux communications faciles 
données par le Facifiipie Canadien;

2o. Grâce aux troubles dans l'extrême 
Nord-Ouest :

3o. Grâce aux milliers et milliers d’Itom- 
m«s que la Russie et l’Angleterre vont être 
obligées de tenir sur pied de guerre conti­
nuel pour nombre d’années.

Four avoir des terres pour rien ou pour en 
acheter à hou marché dans les vieux établis­
sements, adresssez-vous au

BUREAU DE COLONISATION
Frès «lu Dépôt du Faoifique,

Rue dos Caeornes, Montreal.
fiÉa>l“La province «le Manitoba et la Co­

lombie Anglaise sont atis.-i tranquilles que 
la province de Québec.

fiÉâüF’Nous avons aussi «le magnifiques ter­
res boisées au lac Nipissing, sur l’embranchc- 
im-iit d’Algomu, le long de la rivière Ver­
millon, (de.

Four ceux «pii vont visiter avec intention 
de s’établir, nous donnons des billets à prix 
réduits.

DESViENAGEiVIENT!
M. E. BOUCHER,

Ferblantier «t Plombier,
Informe ses pratiques et le public en géné­

ral qu’il transportera son établissement, vers 
le 1er de mai prochain, dans le magasin ci- 
d.-vant occupé par MM Dyer & Girard, ru© 
Wellington, vis ù-vis le magasin de tabac de 
M 11 loiti-r. En outre de son grand assor- 
timent «!«• ferblanterie, il aura en magasin un 
assortiment complet «le

Ferronneries de Tablettes
KT D’ETA PK,

PEINTURE, HUILE, VERNIS,
COUTELLERIE, FOELES, kc.

Une inspection des marchandises est res- 
pectm-nsemciit sollicitée. Tout article sera 
vendu à des prix modérés. 13Ï

27887138
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Ol.OIUE AU TUAVAIL.

(Suite.)

Le premier en France, et en pcr- 
ieetionnant l’emploi, il se servit de 
l'air comprimé pour descendre dans 
les fleuves ees énormes tuyaux ma­
çonnés à l’intérieur et remplis de bé­
ton, qui sont les piles inébranlables 
de nos ponts modernes.

Il publia un album extrêmement 
remarquable, où sont gravées et dé­
crites toutes les machines inventées 
ou perfectionnées par lui. avec 1 in­
dication des M-rvices énormes qu’el­
les ont rendus dans l’exécution des 
travaux.

Les rares mérites do l'ingénieur 
n’étaient plus à n connaître ; mais le 
gouvernement voulut le récompen­
ser et t'honorer en même temps: il 
lut nommé chevalier de la Légion 
d’honneur.

Plus tard, après l’exécution d’un 
travail merveilleux dans un de nos 
grands ports de la Manche, travail 
auquel dix entrepreneurs avaient 
renoncé, le gouvernement attacha 
la rosette d’officier à la boutonnière 
de cet homme extraordinaire, si 
puissant de génie, une des plus bel­
les gloires de notre industrie.

En 1807, à l’époque où commence 
notre drame, Henri Descharmes 
était plusieurs fois millionnaire. Il 
possédait tics maisons à Paris et un 
château près des Andolys, où il pas­
sait avec sa femme une partie de 
l’été.

L’hiver il habitait à Paris l’iiôtcl 
magnifique qu’il avait fait construi­
re lui-même, boulevard Malesher- 
Le, et dont il avait donné le plan à 
son architecte.

Sa vieille mère n’existait plus; 
elle était morte dans les bras d’An­
gèle, sa tille adorée; mais elle avait 
vécu assez longtemps pour voir le 
chemin brillant que suivait son en­
fant. et trouver dans son élévation 
la récompense des sacrifices que, 
pauvre, elle s’était imposée.

11 y avait loin des jours de gêne, 
de travail acharné, d’économie, où 
l’on dormait dans la drague, quand, 
do ses petites mains blanches, An­
gèle préparait les repas de son mari.

Eh bien, comme toutes les âmes 
vaillantes, les grandes et riches na­
tures. ils n’avaient pas été éblouis 
par la fortune; elle ne les avait pas 
changés, ils étaient restés les mê­
mes. La fortune était venue, ils 
l’avaient acceptée simplement, com­
me chose heuieuse et méritée, sans 
orgueil.

Ils s’aimaient comme au premier 
jour de leur union ; jamais un nua­
ge s'était glissé entre eux, la volon­
té do l'un était celle de l’autre.

—Voyez disait souvent Henri en 
montrant >a femme à ses intimes, 
toujours gracieuse, simple, modes­
te... elle ne se doute même pas que 
c’est à elle que je dois l’être ce que 
je suis !

Ils faisaient autour d'eux le plus 
de bien possible. On les aimait, on 
les vénérait.

Ils n’avaient pas d’enfants ; c’était 
un de leurs regrets.

Obéissant à un sentiment exquis 
de son cœur, Mme Descharmes, par 
un souvenir pieux, était devenue da­
me pat ronesse. de tous les orpheli­
nats de la ville et la protectrice des 
crèches et des ouvroirs. Pour ces 
pain res enfants sans famille, elle 
aurait tout donné et ruiné son mari, 
si la < hose eût etc po-dble. Mais 
si sa bourse était grande, si elle la 
vidait souvent, Henri était là tou­
jours pour la remplir.

Ils ne cherchaient plus Léontine, 
ils m* cherchaient plus l’enfant... 
Oh! ils ne s’etnient pas lassé» 1 ils 
ils n'avaient plus d’espoir!

Angèle avait fini par dire:
—Pour que ma sœur ne >oit pa> 

revenue près de moi, c’est qu’elle est 
morte !

El elle le croyait.
Et lorsqu’en lu voyant passer, au 

bois ou au Champ Elysée, dans son 
brillant equipage, d’autres l’en­
viaient, elle pleurait en songeant au 
passé !

Lu jour qu’elle rendait visite à la 
femme d'un entrepreneur de tra­
vaux publies, ancien associé de son 
mari, Mme Descharmes remarqua 
dans le salon un portrait de la maî­
tresse de la maison, d’un coloris dé­
licieux et d’une étude si parfaite 
que, malgré elle, au bout d’un ins 
tant, il captiva toute son attention.

—Vous examinez mon portrait, 
madame, dit lalemmcdo l'entrepre­
neur; comment le trouvez-vous ? Je 
serais heureuse d’avoir votre opi­
nion sur cette peinture.

—En cette matière je ne suis pas 
un juge sérieux.

—Oh ! madame, tout le monde 
connaît votre admirable modestie; 
mais je sais, moi, que vous êtes une 
véritable artiste et que vous faites 
des pastels ravissants. Eu général, 
nos amis trouvent mon portrait res­
semblant, mais ils no sont pas assez 
connaisseurs pour apprécier la va­
leur artistique du tableau.

—A mon avis, madame, c’est une 
belle et bonne œuvre ; votre portrait 
n'est pas seulement ressemblant et 
point avec vigueur, il révèle dans 
tous scs détails le sentiment profond 
de l’artiste. Comme c’est bien vo­
tre regard ! On sent le fluide qui 
s’en échappe. De quel nom est-il 
signé !

—Albert Ancelin.
—Cet artiste est déjà un grand 

peintre, il deviendra un maître.
— Il est tout jeune encore.
—Tant mieux pour l’art et la gloi­

re de notre école.
—Le portrait de la duchesse de 

X... au dernier Salon, était de lui.
—Je me rappelle très-bien l’avoir 

admiré. .le me souviens aussi d'une 
liebecca à la fontaine.

— Il y a Vois ans... elle lui a valu 
une médaille. L’année suivante, il 
a obtenu une seconde médaille avec 
son beau tableau des “ Baigneunes 
dans les roseaux au bord d’une ri­
vière.'’

—Je suis heureuse de ne pas m’ê­
tre égarée dans mon jugement sur 
votre portrait, avant quo voii's J 
m’ayez nommé M Ancelin. Com­
bien vous a-t-il fait payer cette pein­
ture ?

—Douze cent francs. C’est un 
présent de son mari.

—Pour un semblable portrait, ce 
n’est pas cher. Vous vous intéres­
sez à ce jeune peintre ?

—Beaucoup, madame.
— Est-il bien ?
—M. Albert Ancelin est un artis­

te sérieux, qui travaille. Cette an-1 
née, peut-être, il sera décoré. 11 ne i 
parle pas beaucoup, comme tous les 
hommes qui pensent ; mais il est I 
spirituel et instruit. Il est grand, 
mince, < ,-an* être ce qu’on est con­
venu u appeler un joli garçon, sa fi­
gure plaît infinivement. Du reste, 
il est extrêmement distingué de ma­
nières et c’est pour cela qu'il est re­
çu dans le meilleur monde.

—Le bien que vous me dites de 
lui me fait désirer do le connaître. I 
Votre mari vous a offert votre por-, 
trait, il me vient l’idée de donner le 
mien à M. Dcscharmcs.

—C’est une excellente idée, ma­
dame.

(A continuer.)

Pharmacie Canadienne.
MEDICAL HALL

W. E. IBBOTSON,
Hue Wellington. Sherbrooke.

Drogues et Médecines,
Objets de Fantaisie,

Articles do Toilette,
Eponges, Brosses, Parfums.

VINS PURS ET LIQUEURS
Pour usage moJecinal.

Prescriptions des Médecins soigneu­
sement préparées.

B«ay’'(’oimnamles remplies avec soin et 
promptitude.

Agence d'immigration,
Agence des Paquebots Transatlantiques.

— l'LUS DE— —PLUS DK—

87,000,000 81,200,000
So Capital st lArgcst es cahss Oo Sensu Astuol

Témoignent des ressources de lu

Sur la Vie

CANADA.
TlT A. BLI7L - 1847

Et le fait que c'est la Cie. qui 
transige le plus d'affaires nou­
velles do toutes les associations 
sur la vie autorisées par le gou­
vernement canadien, témoigné 
de l’appréciation de ses condi­
tions faciles et bien connues.

EX S’ASSURA XT M AI XTSX A XT, on 
a droit à sa part dans la division dis profita 
qui sc fera celte année.

La clause 4 des règlements des polices de 
cette compagnie permet le service dans les 
régiments envoyés au Nord-Ouest, sans qu’il 
soit necessaire de sc pourvoir d’un permis 
spécial à cet effet.

Volontaires pour le Nord-Ouest.
Le bureau des directeurs a sanctionné l'ac­

ceptation ili s risques sur !m vie îles volontai­
res qui partent pour le Nord-Ouest, pour le 
service actif, sans charge additionnelle.

J. W. MARLING, 
Gérant pour la province de Québec.

J. A. REED,
Ageut spécial pour Ics'Cautong de l’Est.

MONTRES AMERICAINES Rien n’est aussi Bon que

[S IC Ht.

LOUIS DUPUY,
Rue Wellington.

Offre actuellement à sa clientèle un assor­
timent complet et varié de Bijouterie et Ar­
genterie de toutes sortes, à des prix défiant 
la concurrence.

Lunettes et Pince-Nez en grande variété 
et pouvant convenir à tous les yeux.

BWÈU’Réparntions de toute espèce exécutées 
sous le plus court délai et à bas prix.

SUN LIFE ASSURANCE C0.
GF CANADA.

Pureau principal, HU rue St. Jacques, 
Montréal.

ACTIF, - - $1,200,000.
Thomas Workman, - Président.
R. Macaulay, - Administrateur.

Cette compagnie d’assurance est une ins­
titution qimsi canadienne qui investit tous 
ses capitaux au milieu de nous, et peut à bon 
droit réclamer sa part du patronage public. 
C’est une société puissante et prospère, possé­
dant de forts capitaux sftrcinentiuvestis. Ses 
taux sont peu élevés et ses prolits divisés 
d’une manière équitable entre les porteurs de 
police d’assurance. La compagnie d’assu­
rance THE SUN est le seule qui émette des 
polices d'une manière absolue et sans con­
ditions. On prend un soin tout particulier 
pour faire le choix des risques, mais, lors­
qu'une police a été émise, le montant d’assu­
rance est remis à la personne assurée, sur 
preuve de son décès, quels qu'en soient les 
circonstances, l'époque et le lieu. Lu seule 
condition est le paiement exact des primes.

Les livres de cette compagnie ne contien­
nent pas une seule police à propos de laquel­
le il y ait eu contestation.

G. L. RUHR T, Agent général.

C. 0. G-ENEST,
Marchand en gros et au detail

D’Epries et de Promus,
ItCK WKLI.INCITOX

Porte voisine de M. Frs. Codère.

Brandy, Vins, Gin, Jlye, 
J/ijhwines en bouteille et en quart, 

Bière Fletcher, Porter, etc.
VIN DE MESSE, dk SICILE et de CETTE, 

AVEC CERTIFICAT.
Provisions, Farine, Graisse, 

Jambons, Grains, «Scc.
BfeaT'Lo tou; au plus bas prix possible.'*®®

C. O. GENEST.

OBJETS DE FANTAISIE
—A LA—

Librairie Canadienne
RUE WELLINGTON

Le soussigné vient de recevoir un grand 
assortiment d’objets de fantaisie, propres à 
être donnés en cadeaux, et il invite le public 
à aller en faire l'inspection. Il y en a pour 
tous les âges et pour tous les goûts. Aussi, 
grande variété de

JOUETS D’ENFANTS!
Il attire spécialement l'attention sur sou 

bel et élégant assortiment de

Tapisserie et Bordure.
On trouvera ce département des plus com­

plets; il comprend les patrons les plus nou­
veaux et les plus riches, et les prix défient la 
concurrence.

Grande variété de Chromos et Gravures 
sur acier. Cadres faits sur commande.

A. M. RICHER,
Maison Olivier, Sherbrooke.

Enseigne du gros Livre Rouge.

KTIEX.Mi HOITHEK,
• I PLOMBIER | •

Place du Marché,
SHERBROOKE, P. Q.

M. Bouclier fait «ne spécialité du métier 
de couvrir en fcrblauc et en tôle galvanisée.

Il a aussi obtenu un brevet d'invention 
pour une FOURXAISE à AIR CHAUD qui 
est aujourd'hui fort en vogue par tout le 
pays.

Assortiment complet de FERBLAXC et 
D'OB.JKT.S LTAMKS, ainsi que POELES 
de cuisine et autres, des meilleures lubri­
ques. Vouez voir. Satisfaction garantie. 

17 sept, I8«:4. Inf»

F abrique de Voitures
Le soussigné a l'honneur d’attirer l'atten­

tion du public sur son grand assortiment de 
Voitures Legeres,

Couvertes et Fermées, 
et de Solides

Voitures de Travail, 
Généralement faites avec du bois ayant subi 
toutes les transformations voulues et tru- 
vnillécs put lus meilleurs ouvriers du pays, 
y compris Montréal.

On répare les voitures aussi promptement 
que possible ; ou point, vernit et bourre.

Venez voir si le genre îles voitures vous 
plait. Je puis faire de n’importe quelle ma­
nière désirée. Mes travaux sont garantis 
sous tous les rapports, et aussi bons que 
ceux «pii proviennent de l’étranger.

Je tiens aussi un grand assortiment do 
VOITURES D’HIVER (sleighs).

V. BIRON, Sherbrooke.

L’HUILE LÂRDINE
i —DE—

McCOLL!
POUR LE GRAISSAGE DES MACHINES DE TOUT GENRE

Avant de faire vos achats, consultez nos prix. Notre assortiment 
consiste en

HUILE A CYLINDRE, HUILE A HARNAIS, HUILE A LAINE 
HUILE A BOULONS, HUILE A MACHINES, A-c., Ac.

BétY-Les plus grands froids ne gèlent aucune de nos huiles d’hivcr.“®g

M’COLL, FRERES & CIE.,
TORONTO, ONT.

INTERNATIONAL R. R.
8.00 p.m. Lac Mcguntic, D6p. 5.30 :
7.45 •Sandy Bay 5.40
7.25 Spring Hill G.00
G.55 ‘Mars ton G.20
G.35 •McLeod’s Crossing G.35
G.15 Scotstown 7.00
5.50 •Gould 7.20
5.30 Robinson 7.50
4.50 Cooksbire 8.25
4.20 Birchtou 8.55
4.05 •Buhver 9.10
3.50 •Johnville 9.25
3.15 Lennoxville 9.50
3.00 Sherbrooke ar. 10.00

CHARCUTERIE NOUVELLE!
—PAR—

J. A. DUBUC & Cie,
MAISON TtTRGEOX,

Une King, Haute-Ville.

•Stations d'arrêt devant lesquelles les 
trains ne relâchent que pour les voyageurs 
qui se montrent en faisant signe au mécani­
cien.—Les trains sur cette ligne marchent sur 
l'heure du Grand-Tronc.

Viandes de toute sorte et de première qua­
lité : jambons, saucisses, œufs, poisson frais 
et salé, etc. Produits de la ferme de toute 
espèce, tels que sucre du pays, pois, fèves, 
oignons, choux, navets, raves, laitue, etc.

PRIX MODIQUES !
Xous invitons tout spécialement la popu­

lation de la haute-ville à nous faire une vi­
site.

fla^ Les cultivateurs trouveront leur avau 
j tage à nous vendre leur viande et autres pro- 
i duits, que nous paierons an plus haut prix 
! du marché.

J. A. DUBUC k Cik.
Sherbrooke, 24 avril 1884. 85

QUEBECCENTRAL
Horaire d’Automne & d’Hiver

Commençant Lundi, 3 Novembrk 1884, 
J.es trains voyageront comme suit :

NOUVEAU MAGASIN.
Le soussigné est maintenant en état de 

fournir aux citoyens de Sherbrooke et du 
voisinage des marchandises de premier choix.

Provisions & Epiceries,
Thé, café, épices, biscuits, et toutes sortes 

de fruits, farine, porc frais, lard, poisson, sel.

Vins et Liqueurs
Malle.I Mirte. Fret.

Départ de Sherbrooke
pour Beauce Jet, Lévis .fc A. M. A.M.

Québec.................. 8.15 j........ I 7.15
P. M.; P. M. 

Arrivée à Beauce Jet,.. J 1.10........ ! 4.30
I1’- M-t

Arrivée à Levis.............. 3.45 ........ i........
11 à lu traverse de Québccl 4.00 |........ ..........
Départ de Québec pour)

Beauce Jet. Sherbrooke! 
et états de la Xouvelle- A. M.
Angleterre, traverse.. 10.30 ..................

Départ de Lévis.............. 11.00 ..................
iP. M.1

Arrivée à Beauce Jet.... 1.1 o........... V. M.
Départ de Beauce Jet,..: 1.25 ........ G.50

P. M.
Arrivée à Sherbrooke... G. 15 ........ 3.00
Départ de Lévis pour P. M.

St Joseph................!......... I 3.00 j........
Arrivée à St Joseph.................' 7.10 ........
Départ de St Joseph 1 |A. M.

pour Lévis..............|......... ! G.00 ;.........
Arrivée à Lévis.............. ........... : 10.00 :. ...

fiaTI .vs trains suivent l'heure du 75e Mé­
ridien.

Arrêt de 15 minutes à Beauce Jet., pour 
rafraîchissements.

Correspondances certaines à Sherbrooke 
avec le Passumpsic et le Grand Tronc pour 
Newport, Boston, Portland, New Vork et 
tous les points de la Nouvelle-Angleterre. 
A Injonction Harlaka, il y a correspondan­
ce avec ITntercolonial pour la Rivière du 
Loup, Rimouski, Halifax, St. Jean et tous 
les endroits des provinces maritimes : à Qué­
bec avec le chemin de fer du Nord pour Trois 
Rivières et les localités en liant de Québec. 
Enfin, avec le chemin de 1er du lac St. Jean, 
pour les endroits situés au nord do Québec.

J. R. WOODWARD,
Directeur-Gérant.

30 octobre 1884. 12-jno.

1885 PRINTEMPS 1885
VICTOR TURCOTTE,
Mifl-Mei

MAISON FLETCHER.

De choix, ale, porter, Ac., ainsi qu’un grand 
assortiment de

Vaisselle & Verroterie.
Ayant fait moi-même le choix de ces mar­

chandises, je prends sur moi de les recom­
mander d'une manière spéciale à l’attention 
de mes pratiques.

HENRY M. MULLIGAN
(Ci-devant employé chez M. P. Ouviek),

Ancienne Maison McConkey,

T. J. TUCK,

Pharmacie s Librairie

TAPISSERIE!
On trouvera un grand assortiment 

et les patrons les pins nouveaux et 
les plus variés qui se soient vus. Il 
invite le public à lui faire une visite.

Articles de Librairie
DE TOUTE SORTE :

Livres en blanc, 
Lortes-ÜVEonnaie, 

Mémorandums,
Livres de prières anglais et français, Pa­

pier à lettres de toute sorte, kc.

Savon «le Carbone «le Soufre 
et «le Cloinlron.

Grande variété de Médecines Patentées 
et d’Articles de Toilette. Huile de Foie de 
Morue de qualité supérieure. Extrait de 
Viande de Bœuf, de Johnston.

Les prescriptions des médecins sont rem­
plies avec soin et ponctualité.

gtt>’"M. F. Ansku, parle le français et 
vous recevra avec son urbanité bien connue.

T. J. TUCK, 
Pharmacien et Libraire.

Sherbrooke, 9 octobre 1883.

WIGGETT, FRERES,
Ont transporté leur bureau dans les bâti­

ments de lu compagnie Smith Elkins et 
ont constamment en mains

Xous venons de recevoir un grand assor­
timent de nouvelles

XXX India Ale,
XXX Pale Ale,

xxx Mild Ale.

Que nous sommes prêts à confection! 
avec élégance et d'après les dernières mod 

Nous avons maintenant en magasin 
assortiment considérable de

Vêtements Confectionnes,
Que nous vendons au meilleur marché pos­
sible.

Articles pour Messieurs.
Les messieurs trouveront à leur choix des 

articles de première qualité, tels que vête­
ments de dessous, gants, chemises, poignets, 
cols, faux-cols, foulards, bonneterie, mou­
choirs en soie et en toile, «fcc. Venez voir.

V. TURCOTTE»
Rue Wellington, Sherbrooke.

STOUT and PORTER.

CIGA.HES.
Constamment en mains les meilleures va­

riétés de cigares importés et do cigares do­
mestiques.

AGENTS
De la maison bien connue Hethorington 

pour Biscuits, Crakers Boston et Sucreries.

Venant d'être reçu un char do Vins im­
portés, Brandies et Caisses de liqueurs, quo 
nous oflVons au commerce à has prix.

A VENDRE :—Six Béliers, Duvet Shrop­
shire.

WIGGETT FRÈRES.
Sherbrooke, 2G décembre 1883. 13
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